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après lus survives Tendus par nos prêtres <1 "autrefois au peu
ple de leur temps, que ceux d'aujourd'hui vont manquer au 
devoir sacré de continuer la même tradition.

Et pourtant veux qui ont sondé l'opinion, ont cru remar
quer quelle était travaillée et ils ont noté un certain senti
ment de défiance à notre égaikl. En voici la raison qu ’expri
mait non sans quelque suffisance un de nos chefs ouvriers : 
'•* Quand il s'agit de religion vous en savez plus long que moi ; 
mais en économie sociale je pourrais vous en “ remontrer ” à 
tous! ” A tous ? peut-être pas. Mais à beaucoup, certaine
ment. Que voulez-vous ? 'Nos préoccupations ne se sont pas 
encore portées de ce côté.

Et voilà précisément la raison d’être du Cercle d’Etudes. 
Il n’a pas la prétention de former des savants et des profes
seurs <l’université ! Mais il voudrait jeter l’étincelle du feu 
sacré de la science sociale et du dévouement social. C’est 
l’opinion des sociologues d’expérience — et M. Yves Le Quer- 
dec l’a illustré d’une façon bien intéressante dans son roman 
social, Le fils de l'Esprit — que ce qu’il y a de plus impor
tant, de plus pressant, c’est de créer une mentalité sociale, 
c’est-à-dire faire naître des préoccupations , imprimer aux 
esprits cette tournure, leur faire penser aux oeuvres, les per
suader qu’il y a quelque chose à foire. Et si cette mentalité 
est nécessaire dans le peuple, ne l’est-elle pas davantage chez 
ceux qui ont mission de le diriger T

Et voilà pourquoi nous devons nous intéresser au Cercle 
d’Etudes Sociales.

Les oeuvres sociales ont plus d’importance que peut-être on 
veut le croire ; c’est la grande préoccupation du jour. Et si 
certains moyens de lies accomplir paraissent nouveaux, le but 
qu’on se propose n’en reste pas moins digne de notre aposto
lat : il s’agit d’employer les ressources de son intelligence et 
de son coeur au bien de l’Eglise et de son pays.
N. B. — Les réuirons ont lieu à l’Archevêché de Montréal, tous 

les 15 jours.
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